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-ondes de feu roulant.sur son disque. J'ai longtems observù cette
aipparenceadve intérêt . elleicommenc-ily-aquelqu'simois;.sur.
le bord méridional, et.elle s'est avancée. .graduellemnentýjusqu'àce
que la planèt enitait: êtù; enveI6ppée dans:-toute -salargeu-.x iLa
mouvement de'.ceite: planète:dans.son. orbite paraît:aùssiretardée.
.comme: si:C-Ile'tait'sous lifluênce:de quelque'-nou-velle:puissance:
'd'atlractioni..

Laissons 'notrg..savant! .Américaih dans sa.persuasion, ou son;
illusion, -quaùt aùx ondes:de féu qulil:: a cru, voir. rouler: surc.e,

,disque deWóVnts; mais 'disons-lui, avec les:astronômes:curopé'eisp
-qu'il est tout naturel.que cette planète se meuve -lus lentemcnt,
etréfléchisse moins yivcment lalumière-du soleil, si: elle est dans
son aphélie. C'est ce 'qui arrive- régulièrenïent :à toutes les
.p)lanMtes. M. DE LAPLAcE.aiprouVù en outre cefait curieux que:
le mouveinent de Saturrie se ralentit. quand; celui, ulo.Jupitet s'aca.
célère,'et .réciproqtiement.: -En 1790, ces .deux planètes avaîent
leurm moyén mouvement.F 'Avant: cette époque, Saturne: épruvait
un ralentissement, et.- Jdpitér une accélération : depuis c'est:dob
cortire.

H~ierschielL (Uranu's) paraît avoir beaucoup diminué die volume;
et.r'est paa arrivé à un point doimn (e son orbite dlans un :ten)ps;,.
donné ;; cnin nio, it semble avöirrormpu les:iens qui l'attachaient.
ô niotre systém.solaire,:et:comm1encé sa course comme-attaché:
quelque système c&leste éloigné.

Il podrrait e:faire qu'Urairius, jnécontent du.peu -de chaleur et
(le:umèe 'que lui donne notre sdleil,,so soit:fol lement,.mis;en'éte

'aller:voir:si.quelque, autre naurait- pas la charité: de li'chamulfer
et de l'éclairer, un peu:davantage, et il paraiL qu'il est:réelleient.
parti pourice voyage, -puisqu'il a paru. plus petit: à notre:clirco-
?;ant astronômé.: Dans ce cas, comme. il: mettait S4 ans 'àfaire,
1,978 millions de:lieues, longueur de son orbite, il:a: besoin :dac-,
célérer. le .pas,-:silveut ne. pas gelér en route, et; qui: pis esI,;dars,
l'obscritùý ca'rjiL'n'a pas à faire moins de S,360,millions de lie.ues,i
poir s'approcler du soleil le plus.voisin du nûti-c. ,Unedénarche,
pls.rafionnello:eût été. de :demander. notre soleil.et au siendo
se'rappròcher.de lui, de deux ou.trois cent millions..de:lieues,; c.eî
qui'eoût C' fort'raisonnable de lui accorder, puisqu'il..en: aurait,
encore laissé -trois ouqùtre centainesde millions:entreSaturaet
lui, mênie dans la conjonction. périhélique. ..S'il a îris le par.ti
déscspéré mentidiàné 'plus ladt,.il ne tardera probablement pas à se
repentir de sa téniérité; ô rebrousÈer.chemin et àvenir se remettre
à'sa,plce accoutumée.

" Sáturhe aussi piend un aspect insolite. Selon toute apparenceI,
il y a une puissanto- conflagration, ;dans la. ligne!jusqu !à:'pr6sent'
obscuro'qüiidiise les annaux; :tel point quedaIns un.:ou:dcux
e-ndrbits; toute-la largeur 'emble étre .


